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Burkina Faso : Programme Développement de 
l’Agriculture (PDA) 
 

Objectif : La performance des acteurs des chaînes de valeur du riz, du manioc et du soja au 

Burkina Faso est améliorée en tenant compte des pratiques de production respectueuses de 

l'environnement et de l’agroécologie.

Les enjeux 

Le Burkina Faso fait partie des pays à revenu faible. Son développement 

est en grande partie tributaire de celui de l’agriculture qui contribue en 

moyenne à 21,58% à la formation du Produit Intérieur Brut (IAP, 2021) 

et constitue la première source de revenu pour environ 63% de la 

population active du pays (RGPH, 2019). Malgré cette importance socio-

économique, l’agriculture burkinabè demeure une agriculture de 

subsistance à petite échelle et faiblement orientée vers le marché. 

Ces dernières années, la production agricole a connu une croissance 

continue. Malheureusement, cela s'est accompagné d'effets négatifs. 

Dans une grande partie du pays, les sols sont fragiles et peu fertiles pour 

toutes les formes d’activités agricoles. Cette dégradation des sols est en 

grande partie due à des pratiques de production agricole inadaptées 

(faible apport de matière organique, utilisation inappropriée d'intrants 

chimiques, couverture saisonnière des sols, etc.). Cette tendance est 

exacerbée par le changement climatique qui se manifestent par de 

fortes pluies et des conditions météorologiques extrêmes de plus en 

plus fréquentes. 

C’est dans ce contexte que le module 2022-2025 du PDA se donne pour 

l'objectif spécifique d’améliorer la performance des acteurs des chaînes 

de valeur du riz, du manioc et du soja au Burkina Faso en tenant compte 

des pratiques de production agroécologiques et respectueuses de 

l’environnement. 

L’approche 

La stratégie d’intervention du Programme Développement de 

l’Agriculture repose sur l'approche chaîne de valeur orientée vers le 

marché (ValueLinks 2.0) avec prise en compte des aspects 

environnementaux. Conformément à l’approche ValueLinks, le projet 

travaille sur les niveaux micro, méso et macro de la filière. La mise en 

œuvre effective du programme se fait à travers quatre (04) champs 

d’actions ou composantes :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le champ d’actions 1 : qui a pour objectif l’amélioration des conditions-

cadres des filières soutenues à travers la réalisation de reformes 

bénéfiques pour les acteurs. 

Le champ d’actions 2 : vise à donner aux exploitations agricoles et aux 

Micro Petites et Moyennes et Entreprises des filières riz, manioc et soja 

les moyens de mettre en œuvre leurs modèles d'entreprise de manière 

durable à travers des mesures de bonnes pratiques agricoles et 

entrepreneuriales orientées vers des principes agroécologiques. 

Le champ d’actions 3 : vise la création et le renforcement des services 

agricoles le long des chaines de valeurs des filières accompagnées. Les 

acteurs du secteur privé, en particulier les organisations faîtières et les 

associations sectorielles dans les CVA du riz, du manioc et du soja ainsi 

que les entreprises de services sont soutenues par des mesures de 

développement organisationnel, le développement des compétences et 

la conception et la mise en œuvre de prestations de services. 

Intitulé du projet Programme Développement de l’Agriculture (PDA) 

Commettant / Client Ministère Fédéral de la Coopération  
Economique et du Développement (BMZ) 
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Le champ d’actions 4 : a pour objectif de créer les conditions d'une 

alimentation équilibrée pour les groupes cibles. Le groupe cible est 

principalement constitué de femmes, mais aussi d'hommes, issus des 

ménages vulnérables soutenus dans le cadre des CVA. L'accent est mis sur 

les conseils nutritionnels. 

 Résultats en chiffres 

➢ 04 réformes supplémentaires, accompagnées par le projet et 

répondant aux besoins du marché dans les CVA soutenus, ont été 

adoptées. 

➢ 60 % des 30 responsables d'associations professionnelles et 

sectorielles dans les régions d'intervention du projet ont jugé les 

réformes qui les concernent parmi les 10 réformes accompagnées par 

le projet comme positives pour leurs activités et celles de leurs 

membres. 

➢ 15.500 producteurs·trices dans les CVA riz (4.000), manioc (8.000), soja 

(3.5.000), dont 25% de femmes et 20% de jeunes, ont été formés et 

perfectionnés pour une production agroécologique et résistante au 

climat grâce à des mesures de développement des compétences 

adaptées à leurs besoins. 

➢ 1.550 entrepreneurs·euses de MPME de transformation, dont 1000 

dans la CVA riz, 300 dans la CVA manioc et 250 dans la CVA soja, dont 

60 % sont dirigées par des femmes et 20 % par des jeunes, sont formés 

et perfectionnés à une gestion respectueuse de l'environnement grâce 

à des mesures de développement des compétences adaptées à leurs 

besoins. 

➢ 300 prestataires de services connaissent 90 % des pratiques de 

production agroécologiques et résilientes au changement climatique 

ainsi que des techniques de transformation respectueuses de 

l'environnement. 

➢ Dans chacun des 5 domaines : agroécologie, transformation du soja, 

alimentation/hygiène, mobilisation des finances et "petite" 

mécanisation, 02 services supplémentaires sont introduits par le PDA. 

➢ 2.000 des 3.000 personnes, dont 80 % de femmes, ayant reçu une 

formation en nutrition connaissent 7 des 10 pratiques alimentaires 

recommandées. 

➢ 2.000 des 3.000 personnes, dont 80 % de femmes, ayant reçu une 

formation en matière d'hygiène connaissent 7 des 10 pratiques 

d'hygiène recommandées. 

Ces résultats devraient permettre d’atteindre en 2025, les 05 effets 

escomptés suivants : 

➢ 66% des exploitations agricoles et MPME accompagnées mettre en 

œuvre au moins 04 bonnes pratiques de production ou de 

transformation agroécologiques et respectueuses de 

l'environnement. 

➢ Les rendements à l’hectare des exploitations agricoles soutenues 

sont 20% supérieurs ceux des exploitations non soutenues. 

➢ Les revenus des producteurs·trices et transformateurs·trices 

soutenues se sont améliorés de 20% 

➢ 630 emplois supplémentaires ont été créés dans les entreprises de 

transformation soutenues. 

➢ 60% des personnes formées en bonnes pratiques d’hygiène et de 

nutrition adoptent au moins 08 pratiques sur les 20 promues. 

 

Et en faits 

Les événements socio-politiques survenus en Côte d’ivoire en 2002, 

ont contraint Mme Nana a regagné son pays d’origine le Burkina Faso. 

Elle s’est retrouvée dans la capitale Ouagadougou sans abri ni repère. 

Malgré de nombreuses difficultés rencontrées, Mme Nana réussit à 

créer une association de solidarité entre rapatriés venus de la Côte 

d’Ivoire, dénommée Teg taaba. Cette association a bénéficié en 2007 

de l’accompagnement technique et financier du Programme 

Développement de l’Agriculture de la Deutsche Gesellschaft für 

Internationale Zusammenarbeit (GmbH) en abrégé PDA/GIZ pour la 

transformation du manioc. Parallèlement à ses activités au sein de 

ladite association, Mme Nana ouvrit sa première unité artisanale de 

transformation d’attiéké. 

Cette unité va aussi connaitre l’appui du PDA ; ce qui va permettre à la 

promotrice de créer l’entreprise Nanalim avec le statut d’entreprise 

individuelle en 2016. 

Dans une lettre de remerciement adressée au PDA en juillet 2023, elle 

dit en ces termes : « vous avez été un canal pour ma réussite et pour 

beaucoup de nos femmes, moi je n’ai rien pour vous rendre tout le bien 

que vous m’avez fait. […]. Merci, infiniment merci ». 
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